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Aide à la viellesse, pourquoi?

Comme chaque année, en octobre, les quêteurs et quêteuses des
comités cantonaux de la «Fondation suisse pour la vieillesse» - ou, dans
certains cantons, les lettres de sollicitation - demandent aux Suisses de
tout âge de contribuer, par leurs dons, à cette grande œuvre sociale.
Dans un pays comme le nôtre, où tout est prévu, réglé, assuré, ordonné...
Pourquoi

Parce qu'il y a près de 800 000 vieillards dans notre pays et qu'ils sont
loin d'avoir tous davantage que la rente de l'AVS. Or celle-ci, chacun
le sait, ne représente qu'un des trois piliers de la prévoyance sociale
normale et complète. Les deux autres sont les caisses de retraite et l'épargne
personnelle.

Nous vivons une période de transition qui est loin d'être terminée. Il

y a encore d'anciens travailleurs qui ont quitté leur emploi avant
l'introduction d'une caisse de retraite dans leur entreprise. Il y a ceux qui ont
chômé avant la guerre ou qui n'ont été inscrits que peu de temps à une
institution de prévoyance: ils n'en bénéficient que partiellement. Il y a

les indépendants de condition modeste: les petits artisans, les petits
paysans, certains intellectuels aussi, certains artistes, tous ceux que rien
ne liait à une entreprise ou à une administration. Voilà pour le pilier
«retraite».

Quant au pilier «épargne», il est encore plus mal en point: quel est le
chômeur, le manœuvre, le père de famille nombreuse qui a pu économiser
pendant les années de crise? Et même plus tard? Et il y a les malheurs
qui, d'un seul coup, anéantissent une trop petite «fortune»: accidents,
maladies, opérations, mauvais placements, cautionnements imprudents,
responsabilité civile non couverte, etc. Et n'oublions pas non plus que
le petit épargnant est toujours la première victime d'une dévaluation:
qu'elle soit brusque et officielle ou simplement progressive, elle est
toujours... effective.

Quand manquent un ou deux piliers dans un destin individuel, c'est
la «Fondation suisse pour la vieillesse» qui doit leur substituer ses deux
solides épaules: ses prestations en espèces et ses prestations en nature.

En 1968, près de 19 000 personnes ont été ainsi secourues, ce qui a

exigé une dépense de plus de 4 millions. Si une catastrophe frappait une
localité de 20 000 âmes, qui ne donnerait pas spontanément sa part pour
leur porter secours? Ces 19 000 vieillards nécessiteux représentent l'équivalent

d'une catastrophe permanente.
Mais ce n'est pas tout: il y a encore d'autres problèmes de la vieillesse,

qui exigent aussi des millions. Ce sont ceux qu'imposent à toute personne
âgée les impératifs pratiques de l'existence. Pour les résoudre, la
«Fondation suisse pour la vieillesse» a introduit depuis longtemps un troisième 192



mode de secours: les prestations en services: offices d'information et de
conseil ouverts à toute personne âgée, démarches, solutions des
problèmes de logement, de ravitaillement, d'aide ménagère, de culture
physique, des relations sociales, de l'occupation partielle, lutte contre
l'isolement, etc.

Ainsi ce ne sont pas quatre, mais près de sept millions de francs que la
Fondation a dépensé à bon escient pour nos vieillards en 1968. Et ce
ne sont pas sept millions, mais bien davantage qu'il lui faudrait, pour
faire face à l'augmentation constante de notre population âgée et
contribuer efficacement à la maintenir, voire souvent à la remettre dans un
sain équilibre social et économique.

Aide à la vieillesse, pourquoi? Parce que ça reste indispensable, non
seulement aux bénéficiaires, mais à l'ensemble de la communauté dont
ils font pleinement partie.
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